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Chères lectrices, chers lecteurs, cari concittadini, chers compatriotes, liebe Mitbürgerinnen 
und Mitbürger, Mesdames et Messieurs, 
 
C’est à distance que je m’adresse à vous aujourd’hui. En raison de la situation du Covid-19 
en République Démocratique du Congo (RDC), la Fête Nationale Suisse ne peut pas être 
célébrée à l'Ambassade. Nous le devons à la réglementation sanitaire en vigueur et à la 
santé de chacune et chacun d'entre nous. La RDC a également dû célébrer son 60e anniver-
saire d'indépendance en méditation. Je voudrais saisir cette occasion pour exprimer mes 
meilleurs vœux pour cet anniversaire spécial de la RDC.  
 
La fête nationale est un jour spécial pour chaque pays, y compris la Suisse. Les origines de 
mon pays remontent au XIIIe siècle : le 1er août 1291, le Pacte fondateur a été conclu entre 
trois régions au centre de la Suisse actuelle. L'objectif était alors de s'entraider en cas de 
danger. De nos jours, de tels pactes sont encore plus importants, dans un contexte différent 
bien sûr. L'une des devises aujourd'hui est  
 
« Nous sommes ensemble dans cette crise » 
 
Cette devise n'est pas seulement valable pour une région géographique limitée, comme 
c'était le cas à l'époque. Aujourd'hui, à cause du Covid-19, elle peut - et même, à cause du 
Covid-19, elle doit - prétendre être valable pour l'ensemble de la Communauté Internatio-
nale, même au-delà des frontières nationales et des continents. De tels défis sont-ils nou-
veaux aujourd'hui ? Pas vraiment, car n'oublions pas que les objectifs existants pour le dé-
veloppement durable ou l'Agenda 2030, qui a été adopté par la communauté mondiale en 
2015, le signalent déjà avec trois objectifs : Objectif n° 1, Éradication de la pauvreté, ob-
jectif n° 3, Bonne santé et bien-être, et objectif n° 17, Partenariats pour la réalisation 
des objectifs. 
 
Qu'est-ce qui est important à notre époque concernant ces deux premiers objectifs de 
l'Agenda 2030 ?  
 
Un large éventail de mesures sanitaires et non sanitaires a été pris dans le monde entier - y 
compris en RDC et en Suisse. Nous sommes tous confrontés à des défis dans le domaine 
de la santé mais également dans le domaine de la gouvernance, en raison de la mise en 
œuvre de ces mesures. Aussi, il s’agit de faire face aux sévères coûts économiques et so-
ciaux causés par la pandémie.  
 
Permettez-moi d'évoquer ces coûts économiques et sociaux élevés, qui touchent principale-
ment les personnes pauvres et vulnérables. La crise démontre également en RDC que l'ap-
provisionnement en nourriture est un élément clé pour la population. Au niveau mondial, 
c'est le 2ème pays le plus touché par l'insécurité alimentaire. La RDC importe 80 % de ses 
denrées alimentaires, bien qu'elle dispose d'un immense potentiel agricole. En termes de po-
tentiel agricole, c'est le 2ème pays du monde et celui qui possède à peine 10% de ces terres 
cultivées. Un potentiel qui pourrait créer du travail et des revenus durables pour de nom-
breux Congolaises et Congolais - avec une production et qualité supérieure et des prix plus 
bas.  
 
Si ce potentiel est exploité, mesuré à l'aune des connaissances mondiales et de la longue 
expérience du secteur agricole, nous n'entrerons pas en territoire inconnu. De nombreux élé-
ments nous sont familiers : par exemple, la sécurité foncière, les organisations d'agricul-
trices et agriculteurs, l'accès au crédit, la disponibilité de semences de qualité, une irrigation 
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suffisante, la formation nécessaire (notamment en matière de politique écologique et clima-
tique), la disponibilité de matériel agricole et de bonnes voies de transport vers les marchés 
de vente. Mais ceci fonctionnera notamment avec des actions étatiques et privées sans cor-
ruption – c’est une nécessité absolue. Ceux-ci jouent également un rôle décisif dans la déter-
mination du succès ou de l'échec des mesures. 
 
Je pense que les crises peuvent conduire et conduiront à divers changements positifs à 
moyen terme. J'espère que nous tirerons les bonnes conclusions politiques et privées pour 
la vie de beaucoup et que chacune et chacun sortiront de cette crise plus fort et plus résis-
tant. Ce n'est que de cette manière qu'il sera possible de transformer des souhaits quasi 
éternels pour l'avenir en un présent réel et positif – et notamment, dans le domaine de l'ap-
provisionnement alimentaire. 
 
Le 17e objectif de l'Agenda 2030, Partenariats pour la réalisation des objectifs :  
 
Au moins au début de la crise, les besoins sanitaires de notre propre population étaient prio-
ritaires dans le monde entier - ce qui n'est pas tout à fait surprenant. Dans ce contexte, nous 
avons probablement tous connu ou vu certaines difficultés dans la mise en œuvre du parte-
nariat international, et dans certains cas, nous les voyons encore. Mais on peut également 
noter que le partenariat international a pris de l'ampleur de manière efficace et forte.  
 
Ce qui me réjouit également à cet égard, c'est l'échange mondial sans précédent des résul-
tats de la recherche et l'accumulation exponentielle de connaissances par l'humanité que 
cela implique, même s'il existe bien sûr aussi une situation de concurrence en ce qui con-
cerne la production de nouveaux médicaments et du vaccin recherché. Et dans l'esprit de 
beaucoup, la santé n'était pas seulement considérée comme un bien individuel, mais de plus 
en plus comme un bien public - et à juste titre.  
 
L'humanité doit également organiser l'accès ou la distribution des médicaments Covid-19 et 
une éventuelle vaccination dans le monde entier de manière équitable et rapide. L'OMS doit 
jouer un rôle central dans ce domaine. En mettant en œuvre ce défi, nous verrons clairement 
ce que la communauté internationale est capable de faire aujourd'hui - ou ce dont elle n’est 
pas capable. Travaillons donc tous ensemble pour faire un pas en avant significatif. Nos en-
fants et petits-enfants devraient pouvoir raconter avec fierté aux générations futures le suc-
cès historique de l'humanité dans la lutte contre le Covid-19.  
 
Que fait la Suisse pour atteindre cet objectif de partenariat ?  
 
La Suisse soutient la RDC dans ses activités de lutte contre le Covid-19 de manière cohé-
rente dans le cadre des programmes nationaux et locaux du pays. Certains des projets hu-
manitaires et de développement que la Suisse cofinance en RDC ont été recentrés sur les 
besoins sanitaires. En outre, les fournitures et le personnel d'aide humanitaire ont été trans-
portés de la Suisse vers la RDC par un vol spécial à la mi-avril. Le soutien de la Suisse 
s'élève à ce jour à plus de 4 millions de dollars. Les citoyens Congolais bloqués en Suisse 
ont également été invités, pour des raisons humanitaires, à utiliser l'offre de vol pour retour-
ner volontairement dans leur pays d'origine.  
 
Face à la crise pandémique, mon pays a également pensé aux difficultés au niveau mon-
dial : des mesures sanitaires ont été prévues pour les pays européens voisins et 420 mil-
lions de dollars sont alloués pour soutenir les pays en développement les plus pauvres. Cela 
se fait bilatéralement, mais aussi par l'intermédiaire des agences des Nations unies - dont 
l'OMS - mais aussi du CICR, des mouvements internationaux de la Croix-Rouge, du Crois-
sant-Rouge et du FMI. Ces mesures suisses se concentrent également sur la recherche de 
vaccins ainsi que sur le développement, la fourniture de diagnostics et de thérapies pour la 
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population des pays en développement. La Suisse soutient également la suspension du ser-
vice de la dette des pays en développement les plus pauvres en 2020, une décision prise 
par le G20, afin de soutenir les mesures économiques, sociales et sanitaires.  
 
Le partenariat est également fondé sur la solidarité. A titre d’exemple, ce sont les citoyens 
de 17 nations qui ont également pu rentrer de Kinshasa via Zurich dans leur pays et re-
joindre leur famille à la mi-avril 2020, lors du vol de retour volontaire avec la compagnie aé-
rienne Suisse Edelweiss. Il s'agit d'un vol important pour la Suisse et d'un signe clair de soli-
darité internationale en temps de crise. 
 
La Suisse reste disposée à continuer de soutenir activement la RDC sur la voie de son déve-
loppement, même en ces temps difficiles, en mettant l'accent sur l'amélioration des condi-
tions de vie de nombreuses Congolaises et Congolais qui se trouvent en situation de pau-
vreté. 
 
Je vous remercie de votre attention et j'espère vivement vous accueillir à nouveau person-
nellement à l'Ambassade de Suisse à Kinshasa à l'occasion de la Fête Nationale Suisse de 
2021. 
 
Nous vous souhaitons une belle Fête Nationale le 1er août! Auguriamo a tutti voi una meravi-
gliosa celebrazione del 1° agosto! Wir wünschen Ihnen allen eine schöne 1. August-Feier!  

 
Vive la Suisse ! Vive la RDC ! 
 
 
Roger Denzer 
Ambassadeur de la Suisse 
 
 
 


